
·Une classe du Schiller gymnasium 
de Ludwigsburg au CES Guynemer 

Les liens d'amitié sont tou­
jours aussi étroits entre Mont­
béliard et Ludwigsburg. 

Actuellement, une classe du 
Schiller gymnasium de Lud­
wigsburg est l'hôte du CES 
Guynemer. DeJ?uis le 4 les 
élèves ont travaillé avec leurs 
camarades français , en classe, 
rn ais ils ont aussi fait des ex­
cursions qui leur ont fait 
connaître un peu plus le Pays 
de Montbéliard . 

Vendredi, comme il est de 
coutume maintenant, la muni­
cipalité recevait les jeunes visi­
teurs. En l'absence de M. Lang, 
ce sont MM. Bertrand et Besse­
rot, adjoints, qui officiaient. 
L'un ·est- responsable des 
sports, le second des loisirs des 
jeu nes. Les interlocuteurs 
rêvés pour ces élèves alle­
rn ands qui voulaient en savoir 
plus sur la vie de leurs amis 
rn ontbéliardais. 

La question {>rincipale des 
amis de Ludwigsburg était 
axée sur la politique sportive 
observée à Montbéliard. M . 
B ertrand expliquait l'oeuvre 
municipale envers les seo­
laires, tandis que M. Claud~ 
professeur d'allemand au CE;::, 
Guynemer traduisait dans la 
langue de Goethe, les réponses 
des élus de la cité des princes. 

Un rafraîchissement, un peu 
réchauffé par l'ambiance cha-

leureuse de la réception, était 
offert aux visiteurs par la mu­
nicipalité. Des petits cadeaux 
(qui entretiennent l'amitié) , 
étaient distribués à l'issue de 
la réception. 

L e 18, lorsque le Schiller 
gymnasium rejoindra Lud­
wibsgurg, il emportera un ex­
cellent souvenir de Mumpel­
gart. 


